
LA TECHNIQUE 

Origine de la pratique et 

cheminement de l’agriculteur 

Culture cible :  

Bioagresseurs : 
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LE CONTEXTE 

Betteraves 

Adventices annuelles 

13/08/2021 

DESHERBAGE MECANIQUE 

DU RANG ET DE L’INTER-

RANG SUR BETTERAVES 

Elisabeth et Pascal Van De Weghe étaient enseignants 
chercheurs avant leur installation et ont toujours eu un goût pour 
l’agronomie, l’innovation et l’adaptation des systèmes de 
cultures aux nouveaux enjeux. 

C’est donc naturellement qu’ils ont développé et mis en œuvre 
sur leur exploitation les principes de la protection intégrée qui 
vise à prévenir le développement des bioagresseurs et à 
développer des solutions de substitution pour limiter le besoin 
de recourir aux produits phytosanitaires. 

Nom de l’agriculteur : 
Elisabeth & Pascal  
VAN DE WEGHE 
 

Nom de l’exploitation :  
EARL Van de weghe Meunier 
 

Département :  
Oise (60) 
 

SAU : 119 
 

UTH : 1 
 

Élevage : Non concerné 

Cultures 

remarquables : 
Betteraves 
 

Irrigation :  
Non irrigué 
 

Types de sols :  
Limons profonds 
 

Travail du sol : 
Labour un an sur deux 
 

Succession de 

cultures : 
Blé-Betteraves-blé-Pois 
ou Colza… 
 
 
 

Ferme en zone 

AAC : 
Non 
 

Autres éléments de 

contexte : 
Zone vulnérable 
Bassin d’alimentation de 
captage 
Forte pression ray grass 
et aethuse en betteraves 
 

La pratique au sein 

du système de 

culture : 
Elle est associée à 
l’alternance labour/non 
labour, faux semis, 
retard des semis de blé, 
allongement et 
diversification de la 
rotation, désherbage 
localisé sur le rand en 
betteraves (voire colza) 
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Objectif 
- Atteindre les objectifs de réduction 

d’IFT herbicides fixés dans le contrat 
MAE 

- Diminuer les charges d’intrants 
- Diminuer la dépendance aux herbicides 

dont la disponibilité et/ou l’efficacité 
sont de plus en plus problématiques 

- Maintenir les parcelles propres 
- Réduire le risque de développement 

d’adventices résistantes aux herbicides 
- Augmenter les rendements betteraves 
- Ne pas trop augmenter les temps de 

travaux 
- Préserver la qualité biologique de sols 

 

Description 
Après semis de betteraves , impasse en 
prélévée (pratique courante dans le 
secteur), 1er passage chimique 
généralement en plein (voire le 2eme en 
année humide). Puis un ou deux passages 
avec la bineuse en inter-rang et doigts 
« Kress » sur le rang. Une rampe de 
localisation est également disponible pour 
un passage chimique en localisé sur le rang 
si besoin (utilisée également pour 
positionner les insecticides foliaires en 
localisé sur le rang si besoin) 
 
 

Date de début de mise en œuvre 
Campagne 2014 pour la bineuse (+ rampe 
de localisation), campagne 2019 pour les 
doigts Kress 



Attentes de l’agriculteur 

AVANTAGES 

LIMITES 

Mise en œuvre et conditions de 

réussite 

Témoignage de l’agriculteur 

Améliorations ou autres usages 

envisagés 
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Schéma illustrant la pratique 

(Graphique, photo, lien vidéo, …) 

=> Tout le matériel est naturellement prévu pour le même nombre de 
rangs et le même écartement entre rangs. Si l’on veut étendre au colza 
il faut donc rester à 45 cm alors que la tendance en betteraves est de 
passer à 50 cm. 

=> Il est nécessaire de bien marquer la trace de guidage au semis, 
sinon il faudra prévoir un opérateur sur la bineuse pour refaire la trace 
au premier passage.  

=> Sur le rang, les doigts Kress tout comme les solutions chimiques, 
nécessitent d’intervenir sur des adventices jeunes. Si les conditions 
mécaniques ne permettent pas d’intervenir mécaniquement sur le 
rang, il faut donc savoir réagir vite en intervenant en chimique. 

 

• Economies d’intrants 

• Lutte contre les résistances 

• Gains de rendement en année sèche 

• Meilleure efficacité qu’en chimique pur 
en année sèche 

• Limite le risque ruissellement 

• Nécessité de s ’adapter chaque année 
au contexte climatique 

• Difficile à mettre en œuvre en année 
humide 

• Achat du matériel lourd sur de petites 
surfaces 

• Temps de travaux plus longs sur de 
grandes surfaces 

 

Elisabeth et Pascal Van De Weghe cherchent à réduire leur 
dépendance aux produits phytosanitaires autant que 
raisonnablement possible pour des raisons agronomiques, 
économiques, environnementales et sociétales. 

La mise en œuvre des principes de la protection intégrée a permis de 
fortement réduire IFT hors herbicides. Mais les leviers classiques 
visant à réduire les IFT herbicides à l’échelle du système de culture 
trouvaient leurs limites (retard de semis des céréales d’automne, 
alternance cultures d’hiver / printemps, labour/non labour, 
allongement de la rotation … ). Pour aller plus loin il fallait un saut 
technologique consistant à développer le désherbage mécanique 
et/ou chimique localisé en betteraves et à terme en colza. 

« Nous sommes en protection intégrée et notre objectif dans ce projet 
était de réduire l’utilisation des phyto. Sur l’investissement de 8000 € 
nous avons bénéficié d’un programme d’aide avec un PVE de 40% sur 
l’achat du matériel. Cela nous procure des économies d’herbicides qui 
vont équilibrer, mais les temps de travaux sont plus importants avec un 
débit de chantier de 3 ha / heure et un nombre de passage plus important 
de l’ordre de 2 chimiques en plein et 3 à 4 passage en mécanique ou en 
chimique localisés selon les années, contre 3 à 4 passage chimiques de 
post en plein pour la technique classique. Il y a encore quelques 
améliorations à travailler mais nous sommes satisfaits des résultats. 

Le travail de désherbage sur la ligne est vraiment intéressant mais il ne 
faut pas hésiter à intervenir dès le stade 4 feuilles des betteraves. On ne 
bouscule pas la végétation, beaucoup moins qu’avec la herse étrille. » 

Elisabeth et Pascale Van De Weghe envisagent d’étendre la techniques 
sur colza d’hiver semés à 45 cm d’écartement avec désherbage 
chimique sur le rang à l’aide de la rampe de localisation, et binage de 
l’inter-rang avec la bineuse à l’automne. 

Bineuse avec les tôles de protection pour les stades jeunes, le 
disque palpeur pour le guidage et les doigts Kress  



LES CONSEILS  

DE L’AGRICULTEUR 

Pour aller plus loin 
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« Le matériel est livré sans « mode 

d’emploi ». Il y a donc eu une 

phase de réglage un peu 

fastidieuse. Le plus simple est 

s’installer sur un béton bien plat et 

de poser la bineuse sur des calles 

de 2 à 3 cm. On règle ensuite les 

doigts de manière à ce qu’ils se 

rejoignent en touchant le sol. » 

• Pour plus d’informations sur les doigts KRESS : 
https://ecophytopic.fr/search/ecophytopic?keys=kress 

Légende : De gauche à droite et de haut en bas : 
- Aspect général 6 juin 2019 
- Focus sur le structure de surface en limon battant après 

binage 
- Présentation du matériel à un groupe du PNR du Vexin 

Français (95) 
- Une des visites au champ régulièrement organisée 

 
Crédits photo F.DUMOULIN 

https://ecophytopic.fr/search/ecophytopic?keys=kress
https://ecophytopic.fr/search/ecophytopic?keys=kress


Retrouvez d’autres fiches pratiques 
remarquables et toutes nos 
productions sur :  

www.ecophytopic.fr 

Action du plan Ecophyto piloté par les ministères en 
charge de l’agriculture, de l’écologie, de la santé et de la 
recherche, avec l’appui technique et financier de l’Office 
français de la biodiversité.  

L’AVIS DE 

L’INGÉNIEUR 

RÉSEAU DEPHY 

INDICATEURS DE RÉSULTATS 

Document réalisé par : 

Ce que retient l’agriculteur 

Niveau de 

satisfaction/ 

performance 

Commentaires de 

l’agriculteur 

Maîtrise des 

adventices 

Maîtrise des 

ravageurs 

Maîtrise des 

maladies 

IFT de la(les) 

culture(s) 

concernée(s) 

IFT du système 

de culture 

Rendement 

Temps de travail 

dans la parcelle 

Temps 

d’observation 

Charges de 

mécanisation 

Non satisfait Moyennement satisfait Satisfait 

Niveau de satisfaction de l’agriculteur 

Marge Semi-nette 

du Système 

Prise de risque 
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Meilleurs contrôle des 
aethuses en année sèche 

Sans effet 

Sans effet significatif 

Réduction de l’IFT 
herbicide de 35% 

Sera plus important après 
extension au colza 

Evaporation en année 
sèche, meilleure sélectivité 

Quasi identique 

Investissement réaliste 
uniquement avec aides 

Positive avec aides et 
économies d’herbicides 

Inférieure en année sèche 
mais bien être réactif 

Temps de travaux plus 
importants (3 ha / heure) 

« La technique répond bien à mes objectifs. Le gain économique est 
conditionné aux aides à l’investissement et aux économies d’herbicide qui 
financent les temps de travaux supplémentaires. Pour mieux rentabiliser 
l’investissement matériel, il faudrait adapter et étendre la technique au colza 
avec la bineuse et la rampe de localisation » 

François DUMOULIN 

Chambre d’Agriculture de l’Oise 

francois.dumoulin@oise.chambagri.fr 
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Six exploitations du groupe sont 

issues du groupe « 8 fermes » qui 

a testé en grandeur nature la mise 

en œuvre des principes de la PI 

en Picardie de 2002 à 2009. Cette 

expérience se prolonge dans le 

groupe DEPHY et a encouragé 

l’engagement des agriculteurs de 

l’Oise dans 300 contrats MAE 

réduction phyto. Ce recul montre 

qu’il est facile de réduire les IFT 

hors herbicides de 30%, voire de 

50% les exploitations les plus 

économes du groupe étant à 70% 

de réduction d’IFT au total. Mais il 

semble difficile de réduire les IFT 

herbicides de plus de 20% avec 

les leviers agronomiques 

préventifs couramment mis en 

avant. Pour atteindre des objectifs 

de -40% sans salir les parcelles et 

en restant sur des assolements 

classiques répondant aux attentes 

des marchés, il semble 

nécessaire d’introduire des 

solutions de substitution 

mécaniques. Le ticket d’entrée 

n’est pas négligeable, les temps 

de travaux peuvent être un frein, 

mais les gains économiques 

(marge) et techniques 

(rendement, IFT …) sont réels. 
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